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Les Mouvements et Enjeux Sociaux et  

la Chaire de Dynamique Sociale cheminent pas à pas 

par 

Romain Zimango 
Professeur, Sociologie 

Université de Kinshasa   

Introduction 

En 2002, nous avions soumis, avec mon collègue Kituku, un texte qui a 
été accepté et publié au mois de juin de la même année91. Une expérience 
excitante pour des débutants, mais surtout qui s’inscrivait dans un contexte 
particulier, celui où pour toute l’université, il n’existait presque plus de revue 
scientifique, du moins pour les sciences sociales. Alors que le pays était dans 
une dynamique tel que ce n’était pas les faits à étudier qui manquaient et moins 
encore des chercheurs pour les étudier. Ce qui manquait alors, c’étaient des 
espaces d’expression et de débat qui s’étaient raréfiés. La Chaire de Dynamique 
Sociale, dont la revue MES est l’émanation, lors de sa constitution a offert aux 
chercheurs juniors comme séniors un espace d’expression ouvert à la diversité 
et à l’interdisciplinarité pour débattre de thèmes aussi divers que variés, des 
même qu’elle s’est offerte comme espace de renforcement des capacités des 
acteurs tant du monde scientifique que de la société civile. Notre contribution 
se veut un témoignage d’un bénéficiaire des apports aussi bien de la Chaire de 
Dynamique Sociale comme espace ouvert de débats scientifiques, un cadre de 
formation des doctorants que de la revue Mouvements et Enjeux Sociaux. Nous 
nous sommes empêché de parler de l’une sans parler de l’autre étant donné 
qu’elles sont intimement liées. 

1. De la Chaire de Dynamique Sociale : un espace ouvert de débats 
scientifiques et de renforcement des capacités des chercheurs 

Un vent nouveau s’est levé sur l’Université de Kinshasa à la constitution 
de la Chaire de Dynamique Sociale. Le couloir du local 56, de la Faculté des 
Sciences Sociales de l’Université de Kinshasa devenait animé par les aller-retour 
des potentiels auteurs de textes qui cherchaient le bureau du centre, ceux qui 
venaient pour déposer un projet d’article et même les heureux auteurs qui 
venaient chercher les exemplaires du numéro de la revue MES dans lequel leurs 
articles étaient publiés. Les commentaires s’animaient davantage autour des 
projets que chacun avait ou voulait déposer. Un déclic a été lancé, l’écho du 
centre et celui de sa revue a franchi le mur de l’université et a traversé la mer. 

                                                           
91 KITUKU K., ZIMANGO N., « Quelques Considérations Sociologiques sur les Enjeux de la Crise Socio-politique 

Permanente en République Démocratique du Congo », in Mouvements et Enjeux Sociaux, Kinshasa, juillet- août 2002, pp. 45-

53. 



118 
 

 

Aussitôt, nombreux étaient des chercheurs et des curieux qui venaient 
participer aux débats sur des questions de société retenues par la Chaire de 
Dynamique Sociale. Une masse critique s’est formée progressivement qui a 
conduit à quelques publications sur des thèmes précis. L’économie informelle, 
la violence urbaine pour ne citer que quelques-uns des thèmes auxquels nous 
avons activement contribué. Il ne se passait pas deux mois sans que nous soyons 
conviés à un échange autour de tel ou tel projet de recherche tant pour le compte 
du centre que pour le compte des doctorants. 

En vue du renforcement des capacités des chercheurs, les projets de ces 
derniers étaient présentés et débattus devant des maitres et des collègues pour 
critiques et enrichissements. Dans cette optique, des séminaires et ateliers de 
renforcement des capacités étaient organisés. Ainsi, des chercheurs de la CDS 
étaient retenus parmi les bénéficiaires des bourses d’études offertes par la 
coopération belge dans le cadre du projet PIFOR. 

Comme chercheur de la CDS, nous avons soumis notre projet de 
recherches doctorales à cet exercice, projet qui a été reçu, débattu jusqu’à la 
soutenance de la thèse. Que pouvons-nous retenir en bref de notre projet ? Les 
années 2000 pour la République Démocratique du Congo peuvent être 
considérées comme le pic de la (première) vague des Eglises de réveil qui 
avaient éclos à la faveur des mutations socio-politico-économiques à l’œuvre au 
pays. Ces Eglises ont contribué et continuent à modifier le visage de la société 
congolaise. Ce qui nous a incité à nous étonner et à chercher à comprendre leur 
implication sur la vie de famille, voire sur le rapport de pouvoir au sein des 
couples à Kinshasa. Notre étonnement nous a, tour à tour, conduit à réaliser un 
mémoire de DES et une thèse de doctorat en sociologie.  

S’agissant de la dernière dissertation, elle s’était tournée vers la société 
congolaise où elle a analysé le travail de délégitimation de la domination 
masculine fait par le Ministère Chrétien du Combat Spirituel (MCCS en sigle). 
Nous avons choisi, à ce propos, le couple comme lieu d’observation des 
changements qui s’opèrent dans la société mais aussi comme lieu où se vivent 
au quotidien les enseignements des Églises de réveil. Etudier les rapports de 
pouvoir impose l’utilisation de l’une ou l’autre des stratégies de conquête et 
d’analyse des données. C’est surtout grâce aux séminaires méthodologiques et 
aux discussions avec les différents chercheurs de la CDS, en plénière comme en 
privé, que nous avons pu nous décider sur la stratégie appropriée à adopter. 
Mais là n’est pas tout, car en plus, nous avons été amené à participer aussi à 
quelques ateliers méthodologiques et à des séminaires doctoraux au cours 
desquels nous avons partagé nos préoccupations et reçu des avis d’autres 
collègues et experts. Ce qui nous a permis de rédiger et de soumettre des articles 
aux revues dont la plupart dans les « Mouvements et Enjeux Sociaux ».  
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Durant les différentes phases de recherche et d’élaboration de ces deux 
dissertations, nous avons eu à exposer plusieurs copies de nos projets devant 
les chercheurs de la CDS qui ne nous ont pas épargné des critiques 
constructives. Les discussions et échanges lors des différents ateliers 
méthodologiques, les lectures proposées à l’occasion ont affûté notre vigilance 
épistémologique. Au niveau de l’analyse, puisque nous avions traité des récits 
de vie, il a été question d’adopter une position critique à l’égard des propos des 
informateurs qui, loin d’être considérés comme des anges92 infaillibles, sont en 
réalité des monstres baignant dans un environnement incertain, c’est-à-dire 
évoluant dans un champ psychologique qui ne peut que consciemment ou 
inconsciemment agir sur leur état d’esprit au moment où ils produisent leurs 
discours, délivrent leurs récits.  

Les recherches auxquelles nous avons pris part dans le cadre de la CDS 
n’ont pas été que fondamentales, mais aussi appliquées. Ainsi, nous avons 
contribué à divers titres aux projets d’études sur la société civile congolaise ; sur 
l’économie informelle avec une contribution sur les tontines ; sur la nature, les 
acteurs de la pauvreté, de la violence et des discriminations urbaines. 

2. Mouvements et Enjeux Sociaux, à petits pas… 

La CDS comme centre a été doté d’une revue pour vulgariser les 
résultats des travaux de recherche. La revue Mouvements et Enjeux Sociaux, nous 
l’avons écrit plus haut a révolutionné la production scientifique dans le monde 
universitaire congolais. Son écho a été tellement retentissant que des articles de 
différentes disciplines et de plusieurs universités y sont publiés. De proche en 
proche, le cercle des auteurs s’est élargi et leur nombre a accru. 

L’outil informatique n’était pas répandu. La connexion internet était 
cantonnée dans les cybercafés où il fallait s’aligner. Par rapport au maigre 
moyen financier des scientifiques, il fallait se connecter pour, en moyenne trente 
minutes. Une connexion lente… bref, les conditions étaient réunies pour une 
production scientifique sur mesure.  Sans compter la conjoncture économique 
et politique quelque peu instable, nous nous sommes lancé dans cette barque de 
publications et avions été, avec le Professeur Kituku, parmi les jeunes 
chercheurs primés par la faculté pour avoir réussi le coup. C’est à cette occasion 
que nous avons reçu la leçon sur le parcours d’un article publié dans la revue 
MES. Un parcours identique à ceux des autres revues réputés, un parcours non 
linéaire : notre texte soumis à la revue en trois copies, après la première lecture 
par le comité scientifique composé d’éminents professeurs, ce qui est désormais 
appelé peer review, nous a été retourné avec des remarques pour correction et 
amélioration. Nous nous sommes remis au travail pour rencontrer les attentes 

                                                           
92 S. SHOMBA KINYAMBA, « L’informateur en enquête sociologique : un ange ou un monstre ? », dans Mouvements et enjeux 

sociaux, n° 89, mars-avril 2015, pp. 5-12.  
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du comité scientifique. Ce n’est qu’après cet exercice laborieux que le texte a été 
accepté et placé sur la liste des articles à publier.  

Parlant des articles publiés par MES, force est de reconnaitre qu’ils 
couvrent une diversité des thèmes pour répondre à la forte sollicitation des 
chercheurs et surtout pour permettre la diffusion des connaissances, fruit des 
recherches, sur les différentes questions sociales qui se posent. 

3. Mouvements et enjeux sociaux … à grands pas 

Né il y a déjà 20 ans, la revue MES rayonne davantage aujourd’hui. 
Beaucoup de numéros ont été publiés dont la mise en ligne des récents articles 
sur son site web. Ce qui offre à un large public l’occasion de lire ses différents 
articles. Ces derniers peuvent désormais être évalués et cotés. 

En plus de sa régularité, les différents articles publiés de janvier 2021 à 
mars 2022, témoignent aisément d’une grande diversité des questions traitées. 
Avec un total de 86 articles, la moyenne des articles publiés par numéro étant 
de 11 articles. En voici une économie. 

Sous la thématique Politique et administration, nous avons identifié les 
questions suivantes : 

- campagne électorale et droit de l’homme 
- crise politique en République Démocratique du Congo 
- critique du système administratif congolais 
- décentralisation 
- décentralisation financière et gouvernance personnalisée 
- découpage territorial 
- désignation politique des mandataires 
- église et consolidation de l’état démocratique 
- éligibilité de la République Démocratique du Congo à l’AGOA 
- étude sur les idéologies produites 
- géopolitique et stratégies discursives 
- gestion budgétaire des priorités économiques 
- la question de la double nationalité 
- mise en œuvre des dispositions constitutionnelles 
- mise en place de la décentralisation fiscale 
- paix et cohésion sociale 
- régulation et sécurisation juridique du processus électoral 
- théologie et ecclésiologie libératrice 
- unitarisme et fédéralisme 

S’agissant de la thématique économie et finances, les questions suivantes 
ont été répertoriées : 

- analyse économique des balances des paiements 
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- contribution des enfants au budget des ménages 
- coopération décentralisée et développement 
- culture d’épargne et bancaire 
- culture fiscale 
- dynamique de la micro-finance 
- économie capitaliste et démocratie 
- économie sociale 
- économie informelle 
- évaluation des programmes d’ajustement 
- exclusion des étrangers du petit commerce 
- gestion du risque dans les contreparties bancaires 
- globalisation économique 
- impact du développement rural sur les migrations internes 
- intégration des économies africaines 
- le surendettement africain 
- liberté de prix et concurrence 
- management et entrepreneuriat 
- marché capitaliste et démocratie 
- multi-appartenance aux communautés économiques régionales en 

Afrique 
- réglementation de prix  
- relativité du concept de valeur en comptabilité financière 
- rôle de l’état dans l’économie 
- zone de libre-échange continentale africaine  

A propos de la triptyque éducation, linguistique et littérature, les 
questions suivantes ont été relevées : 

- âge et rendement scolaire 
- analyse de roman 
- indices du développement linguistique 
- promotion de la lecture à la bibliothèque 
- redoublement de classe et performances des apprenants 
- sous-qualification des enseignants 
- structure des ménages et qualité de l’éducation primaire 
- traitement du passif dans les langues bantu 

Sous la dyade Santé-médecine, ont été traitées les questions ci-après : 

- diagnostique du paludisme par le test de dépistage rapide 
- les méthodes de planification familiale 
- santé animale et sécurité alimentaire 
- stress perçu et personnalité 
- urgences gynécologiques/urgences sanitaires 
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Quant à la triptyque Société, droit et culture, les questions suivantes ont 
été épinglées : 

- analyse des dénominations de l’église méthodiste unie au Congo central 
- citoyenneté organisationnelle 
- cohésion sociale et développement durable 
- conflit de culture et mondialisation 
- divorce selon la coutume et selon la loi 
- droit de sociétés 
- droits fonciers des communautés locales en République Démocratique du 

Congo  
- droits successoraux 
- dynamique des formations végétales 
- église et démocratie 
- mise en œuvre du droit OHADA 
- place du travail dans le système de valeurs africain 
- polygynie ou monogamie en droit positif congolais 
- problématique de la double nationalité 
- production des idéologies au Congo 
- prolifération des unions de fait 
- rupture du contrat de travail en droit positif congolais 
- sorcellerie positive 
- statut commercial de la femme marée/Droit OHADA 
- survivance du principe de gestion maritale en droit positif congolais 
- théologie de libération 

Enfin, les questions abordées sous la thématique de la gestion des 
ressources naturelles sont : 

- dynamique des formations végétales 
- pauvreté et conservation de l’environnement 
- profanation et dégradation des forêts sacrées 
- propriété commune des ressources renouvelables 
- répertoire et distribution des forêts sacrées 

Sans chercher à émettre un avis sur les différentes questions abordées 
par les différents auteurs, nous notons qu’il y a un tel engouement à publier 
dans la revue MES que les contributions proviennent de différents domaines et 
abordent en toute indépendance d’esprit les sujets traités suivant des approches 
aussi variées que possible. Cet engouement et l’effort entrepris par le comité de 
rédaction pour rendre encore plus visible la revue ont impulsé à cette dernière 
un élan nouveau qu’elle a fait un bond, réalisé un pas de géant que beaucoup 
de revues en République Démocratique du Congo n’ont pas encore réalisé. Avec 
la volonté et la détermination du comité de rédaction, la revue a de beaux jours 
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devant elle et les services qu’elle rend à la communauté des chercheurs sont 
incommensurables. 

Conclusion 

Le couple CDS-MES est un couple gagnant. Elles se nourrissent 
mutuellement pour apporter une vitalité à la recherche aussi bien fondamentale 
qu’appliquée à l’université et au monde. Un centre sans revue ou une revue sans 
assise comment se nourrir et subsister ? Les 20 ans du centre et de sa revue ont 
été bénéfiques pour les chercheurs juniors et séniors qui ont tiré profit de tous 
les avantages comparatifs et cumulés qui leur ont été offerts. Les années à venir 
sont prometteuses et seront à coup sûr radieuses. 

Le va et vient que nous avons effectué entre CDS et MES a eu pour 
ambition d’éclairer sur les apports dialectiques de l’une à l’autre et vice-versa. 
Certains chercheurs ont découvert la CDS grâce à la revue MES pendant que 
d’autres sont entrés dans les pages de MES grâce à leur fréquentation de la CDS. 
Quoiqu’il en soit-ce sont les chercheurs et la société dans sa plus grande 
diversité qui en ont tiré profit. L’ouverture de la CDS sur le monde a entrainé 
l’internationalisation de la revue MES suivie de sa mise en ligne. Désormais, 
nous pouvons être lus à travers le monde. Ce qui incite déjà les contributeurs à 
relever la qualité de la production de l’écriture scientifique et tenir compte des 
exigences de la cotation-indexation. 




